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de la surveillance de ces bactéries et 
alerte les autorités sanitaires nationales 
dès qu’un excès de cas est détecté. 
Il participe à ce titre activement à 
l’enquête épidémiologique en effectuant 
chaque année le typage moléculaire 
d’environ 12 000 isolats cliniques de 
souches bactériennes.

Le Centre a par ailleurs contribué à la 
mise au point d’une nouvelle méthode 
de typage (MLST) pour le suivi des 
souches bactériennes et breveté 
notamment une nouvelle approche 
pour le typage et le sous-typage de 
Salmonella en une seule étape (basée 
sur le polymorphisme CRISPR).

Il analyse également le suivi de la 
sensibilité aux antibiotiques des 
bactéries en cause au cours du temps 

et étudie les mécanismes moléculaires 
sous-jacents. Il collabore avec le réseau 
national de l’Anses (Agence de sécurité 
alimentaire) et le réseau européen 
de surveillance épidémiologique des 
maladies infectieuses alimentaires et 
hydriques de l’ECDC.

Le CNR a ainsi par exemple joué un rôle 
essentiel lors de l’épidémie européenne 
provoquée en 2011 par une souche 
de Escherichia coli O104:H4 (appelée 
à tort « bactérie du concombre ») ; 
ses équipes sont intervenues dans la 
détection des premiers cas d’infections 
en France et dans la mise au point 
d’un test de diagnostic rapide des 
infections dues à cette bactérie. Le 
Centre a également développé des 
collaborations avec d’autres équipes 
prestigieuses (Institut Sanger, Broad 

Institute) qui travaillent sur la génétique 
des populations et de la génomique 
comparative des agents pathogènes 
entériques tels que Salmonella Typhi 
et Paratyphi A, les agents de la fièvre 
typhoïde et paratyphoïde, Shigella sp, 
agents de dysenterie bactérienne...

Le Prix Georges, Jacques et Elias 
Canetti, un hommage au Pr. Georges 
CANETTI

Le Prix Georges, Jacques et Elias 
Canetti, fruit de la donation des 
correspondances des trois frères à 
l’Institut Pasteur, est un hommage 
particulier au Pr. Georges Canetti 
(1911-1971).

Chercheur à l’Institut Pasteur, Georges 
Canetti consacra sa vie à l’étude de la 

tuberculose. Il fut notamment l’un des 
pionniers des traitements consistant 
à associer plusieurs antibiotiques (les 
bithérapies puis les trithérapies), mit 
au point une méthode d’antibiogramme 
toujours utilisée et découvrit une 
mycobactérie rare qui porte aujourd’hui 
son nom : Mycobacterium canetti.
Remis depuis 2006, ce prix a permis de 
soutenir les travaux de huit équipes de 
l’Institut Pasteur. Cette année encore le 
prix est financé grâce aux dons de la 
famille Canetti.

Contact :
Dr François-Xavier WEILL, responsable 
de l’Unité de Recherche et d’Expertises 
des Bactéries Pathogènes Entériques, 
Institut Pasteur
francois-xavier.weill@pasteur.fr

S. DENIS

Le Dr Miriam Cnop, Chargé de 
Cours au Laboratoire de Médecine 
Expérimentale à l’ULB et Chef de 
Clinique Adjoint dans le service 
d’endocrinologie à l’Hôpital Erasme, 
s’est vu décerner le prix Oskar 
Minkowski 2013 par l’Association 
européenne pour l’Etude du Diabète 
(European Association for the Study 
of Diabetes - EASD).

Ce prix est la récompense européenne 
la plus importante pour la recherche 
dans le domaine du diabète et est 
attribué chaque année à un chercheur 
de moins de 45 ans. Miriam Cnop est 
la première femme belge à le recevoir 
(depuis 1966, le prix a été décerné 
à trois scientifiques belges, tous des 
hommes).

Le Dr Miriam Cnop et ses collègues du 
Laboratoire de Médecine Expérimentale 
(Faculté de Médecine) de l’ULB 
étudient les mécanismes moléculaires 

responsables du dysfonctionnement 
et de l’apoptose des cellules bêta 
observés dans le diabète de type 2 et 
dans des formes monogéniques du 
diabète.

Le Dr Cnop et son équipe ont identifié 
le stress du réticulum endoplasmique 
comme un mécanisme moléculaire 
contribuant à l’apoptose des cellules 
bêta induit par des acides gras libres. 
En modulant le stress du réticulum 
endoplasmique et la voie mitochondriale 
de l’apoptose par des petites molécules 
et des stratégies d’interférence d’ARN, 
son équipe a contribué à clarifier les 
voies de signalisation impliquées dans 
l’apoptose des cellules bêta, ce qui 
permettra l’identification de nouvelles 
approches thérapeutiques pour 
protéger les cellules bêta.

Le Dr Cnop étudie également des 
formes monogéniques de diabète liées 
à des mutations dans des gènes jouant 

un rôle dans le réticulum endoplasmique 
et les mitochondries. Ainsi, elle a pu 
démontrer que le dysfonctionnement 
et la mort des cellules bêta jouent 
un rôle clef dans la pathogenèse du 
diabète dans l’ataxie de Friedreich, 
une maladie neurodégénérative où 
un déficit en frataxine conduit à un 
dysfonctionnement des mitochondries. 
Plus récemment, elle et ses 
collaborateurs ont identifié un nouveau 
syndrome de diabète et retard mental dû 
à une mutation dans le gène TRMT10A.

Ses travaux sont soutenus par des 
subventions du FNRS et de l’Action 
de recherche concertée (Fédération 
Wallonie-Bruxelles), de la Fondation 
Erasme, de la Communauté 
européenne (projet BetaBat) et de la 
European Foundation for the Study of 
Diabetes.

Le prix Oskar Minkowski sera remis 
lors du congrès annuel de l’EASD à 
Barcelone le 24 septembre 2013. A 
cette occasion, le Dr Cnop donnera 
la conférence plénière d’ouverture 
intitulée : « The heart of the matter: 
beta cells in diabetes ». Les réunions 
annuelles de l’EASD représentent 

le rendez-vous international le plus 
important dans le domaine du diabète, 
rassemblant 18.000 scientifiques et 
diabétologues.

Contact scientifique :

Miriam Cnop
Laboratoire de Médecine 
Expérimentale, ULB
Tel. : +32 2 555 63 05
cnop@ulb.ac.be

Diabète : prix Oskar Minkowski 2013 au Dr 
Miriam Cnop, Université libre de Bruxelles et 
Hôpital Erasme
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